
 

 

Rentrée 2018 dans l’académie d’Orléans-Tours : des élèves en plus, des personnels en moins dans 

les collèges et lycées. 

Le comité technique ministériel traitant de la rentrée 2018 se réunissait hier : les mesures de rentrée 

2018  pour le second degré montre bien le décalage entre les discours et les actes du ministre. 

 Au niveau national, ce seront 2600 emplois de stagiaires enseignants qui sont supprimés (équivalent 

de 1300 postes à temps plein), et 50 postes de stagiaires CPE. Contrairement à la communication 

ministérielle, cela aura bien des impacts sur la scolarité des élèves ! 

Dans notre académie, alors que les effectifs sont en constante augmentation depuis 4 ans dans les 

collèges et lycées (+7000 élèves en 4 ans), les baisses de postes sont donc au menu de Noël :  

 -12 postes d’enseignants 

 -9 postes de personnels administratifs 

Les besoins en postes sont criants dans notre académie, puisqu’en décembre des élèves sont 

toujours sans enseignants, que certaines inspections académiques font la promotion de la visio-

conférence d’un collège à l’autre pour pallier le manque d’enseignants, et que le recours aux 

personnels précaires est de plus en plus massif ! 

Le SNES-FSU Orléans-Tours dénonce vigoureusement cette politique d’entrave au droit à l’éducation 

pour tous les élèves, menée par un ministre-Pinocchio, dont les grandes déclarations n’ont de cesse 

d’être contredites par les actes, et le nez de s’allonger. 

Dans cette optique, la réforme du baccalauréat et du lycée n’aura qu’un seul objectif : budgétaire. 

L’une des finalités de la réforme du lycée qui se prépare est de permettre des économies drastiques 

et des suppressions importantes d’emplois par réduction des heures d’enseignement et 

détérioration des conditions d’accueil des élèves. Il s’agira bien de tenter d’adapter le bac au budget. 

Pinocchio a encore de beaux jours devant lui ! 

 


